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clait jadis à la fondation des Annales du Rosaire, à lerection 
de notre première Voie Douloureuse et à l’organisation des 
pèlerinages au Cap de la Madeleine, les Gardiens du Sanc­
tuaire, en réponse à l’aimable invitation qui leur a été faite 
d’assister à cette fête de famille, ont été très heureux d’aller 
offrir, avec leurs respectueux hommages, leurs meilleurs voeux 
de longue vie encore au service des âmes nombreuses qui ont 
recours à son ministère de paix.et de consolation. Vivat 
Pater bonus !

Fete de la bonne Sainte Anne.
Comment exclure Sainte Anne de notre dévotion à la Sainte 

Vierge ?... L’Oeuvre de Beaupré et celle du Cap se complè­
tent mutuellement. Pendant longtemps, la Fille a dirigé les 
âmes canadiennes vers sa Mère.

Vers son sanctuaire,
Depuis deux cents ans,
La Vierge à sa Mère 
Conduit ses enfants.

Un jour vint cependant où la Fille voulut avoir son Sanc­
tuaire, et elle y amena les foules qu’elle avait accoutumées 
à faire des pèlerinages à sa Mère Sainte-Anne. Plus tard, elle 
manifesta le désir d’avoir sa revue distincte, et ses humbles ser­
viteurs trouvèrent facilement dans les lecteurs des Annales de 
Sainte Anne, des abonnés nombreux, zélés et fidèles.

Ce matin, quelque deux cents mères de famille du Cap 
venaient se préparer, par une fervente communion aux pieds 
de la Sainte Vierge, à leur réception solennelle, ce soir, dans 
la nouvelle société des “Dames de Sainte Anne”.

Désormais, les Enfants de Marie pourront devenir, le jour 
de leurs noces, des Dames de Sainte Anne. La Fiille les aura 
préparées pour sa Mère et la Mère, en retour, les conser­
vera à sa Fille.

Glorieux anniversaire.
Le 26 juillet est une date mémorable : “En 1615, le Père 

Denis, récollet, retournant, avec Pontgravé, de la Rivière des 
Praiéries à Québec, s’arrêta aux Trois-Rivières et célébra, le


